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Après les cérémonies de l'ordination, le nouveau prêtre pro­
digua aux religieuses et à leurs élèves ses premières bénédic­
tions ; puis, nous le revîmes, abîmé dans la prière, au pied de 
cét autel dont, le lendemain, il gravissait les degrés, ayant M. 
l’abbé Alb. Rousseau, comme prêtre assistant, le Rév. P. For­
bes, des Pères Blancs, et M. l'abbé Lortie comme diacre et sous- 
diacre. Monsieur l’abbé Gariépy, de l’Université Laval, prit la 
parole après l’Evangile. Voulant célébrer dans un même hym­
ne la Vierge de mai et la grandeur du sacerdoce, le prédica­
teur, dans un parallèle sublime, montra le rôle de la Sainte 
Vierge par rapport à Notre-Seigneur Jésus-Christ, et celui du 
prêtre, perpétuant, pour ainsi dire, le sacerdoce de Marie. A la 
profondeur de la doctrine, à l’élévation de la pensée, le distin­
gué professeur a su joindre la plus exquise délicatesse dans ses 
expressions choisies pour les Communautés présentes et l’éloge 
discret du jeune prêtre ; mais c’est surtout à l’éloquente péro­
raison, dans une apostrophe émouvante au nouveau prêtre de 
Jésus-Christ, que tous les cœurs se sentirent tressaillir.

La clochette tinte... un instant encore, et Jésus, « recevant 
l’existence sacramentelle de la parole du prêtre, comme autre­
fois Il se fit cîiair au fiat de la Vierge, s sera, pour la premiè­
re fois, entre les mains fie son nouveau ministre... Attente 
solennelle... religieux et empoignant silence! Que la foi se 
fait vive et transparente ! Que l’Emmanuel se fait sensible et 
présent !... Quelques mots ont été murmurés à voix basse... 
Jésus est là1 ! Prosternez-vous !... « Faisant tout le premier un 
acte de foi à la puissance de sa parole, » le jeune prêtre ado­
rait... aimait... priait... éperdu, ravi!—Humble et ra­
dieux témoin de ces grandes choses, je n'essayerai pas de ren­
dre l’intensité des émotions et des sentiments qui se pressent 
alors dans l’âme du nouveau sacrificateur... Vous tous qui 
l’avez éprouvé, vous tous dont je suis saintement jalouse, écou­
tez battre vos cœurs au seul souvenir de ce céleste moment... 
Qui donc le saurait traduire ?.. .Reconnaissance à Dieu !

Aux premières heures de l’après-midi, dans une réunion in­
time et toute modeste, on offrait vœux et souhaits à l’heureux 
élu. Celui-ci se lève ensuite, et ému, il remercie les bienveil­
lants amis, professeurs ou religieux, ainsi que la Communauté 
et e Pensionnat, qui ont bien voulu s’associer à son bonheur
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